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il faut que la fraction continue converge. Le resultat final sur le

domaine de convergence de la serie, subsiste entierement. Les

theoremes generaux sur les points singuliers en fournissent une

preuve süffisante.

3. Legerement plus bas, la formule:

-£-(1 + Vl + 4?)
^|m| +1 en

D|m| 2/
doit etre corrigee en

^|m| +1 en

D|m| 2/n
(l + Vf— 4<p)

1

|ZJ

1

fzTi

Nous profitons enfin de l'occasion pour remercier le profes-
seur Wavre pour tout l'interet qu'il a pris ä nos recherches.
Ncus le remercions aussi de nous avoir signale ces erreurs.
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Rolin Wavre. — Remarques ä propos de Viteration des Operateurs

hermitiens.

Dans trois notes precedentes, donnees au cours de cette

annee 1942, nous avons indique que l'on peut reconstruire tres

rapidement la theorie des equations integrales de Fredholm ä

noyau symetrique ä partir de l'etude directe de l'iteration des

Operateurs hermitiens. Ce sont des complements ä cette etude

directe que nous donnons ici.
Soient: A l'operateur, A2, A3, ses iteres; x0 un element et

xr ses consequents normalises. On a done

ATx9 ll...lrxr IKII 1 r 0, 1. 2,

On a en plus les inegalites de Kellogg:

h < k < h < ••• • Posons I lim
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Une parenthese indiquant le produit scalaire, on a

(%0> j J- ^3?) r-> etc-
lq +1 * * ' S £2? + l ' * " 3?

d'oü II indiquant un produit infini de produits scalaires

t 0

En particulier:

ll ^X*t, (» + 2)^
Ii

~

{x0 > 3-2/ (*^1 » X3j (x% Xj) — ^

Si Sp q indique la distance des deux points xp et xq, on a par
le theoreme du oosinus valable ici

(xp xq) 1 —

et l'on sait qu'un produit infmi II ä facteurs tous positifs:

1=0 1=0

est egal ä zero ou different de zero suivant que la serie £
diverge ou converge. Done la serie suivante diverge ou converge:

2 0+2)a suivant 1ue j \
eSt U (2)

i 0
1

En particulier la serie des earres des distances des consequents
pris de deux en deux, diverge ou converge dans les memes
conditions

<2+ <3+ <« +

Partant d'un x0, normalise ou non, posons:

.M b{x„) |{ a:01! • J J



SEANCE DU 17 DECEMBRE 1942 231

Ces nombres existent si les consequents xr existent tous.

Supposons maintenant l'operateur regulier, a(x0) ^ 0 quel

que soit x0. Comme precedemment (note du 7 mai) nous ferons
la decomposition spectrale d'un element / /J quelconque
comme suit:

fo h (/o) f + fo f lim forte des fir
(3) (4)

fo b {fo)f + f t1 f lim forte des fir

Ces limites existent. Quant aux /J, /"+1, ce sont des restes

successifs, non normalises, que l'on decompose ä leur tour. II
peut subsister un reste irreductible appele residu h obtenu ä

un rang fini n ou infmi «, ou transflni co + 1, to + 2, 2co,

Ces residus transfinis ne se presentent pas dans la theorie clas-

sique des Operateurs completement Continus. On a done en

vertu de (3), par addition:

/= 2>(/o")/a +h' f Y,Kf+h- <5>

a a

Cette derniere maniere d'ecrire est simplement plus abregee.
Les /a, elements propres, sont solutions de l'equation homogene
et h est un antecedent de zero:

A2f ; (/", f) {°x ; aa zero (/«, h) 0

On verifie alors facilement les relations suivantes entre les ax

et les ba formes avec les /„:

IX (!-«?); fta «2ail(l-«i) W/o ij2

i=0 i=0

puis en inversanti

<=bl- hi ,/ 7ä O
1 — b0—b1—...—ba_l

On demontre alors facilement que les propositions ecrites
dans une meme ligne (tableau 9) s'impliquent mutuellement,
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en posant

n JX (1 - <) (on a 1 - || A||« E 62) (8)

a

produit etendu ä tous les a, fini, infini, ou transfmi

n 0, E a2 diverge E b\ 1 ||A||=0;
(9)

II ^ 0 Eaa converge 2 Äa < 1 ||A|[ # 0

S'il y avait quelque doute au sujet des produits transfinis,
ou des series transfmies, il suffit pour les lever, de rappeler que
les a sont denombrables pris dans un autre ordre. L'ordre dans

lequel ils sont apparus ici, dans la decomposition spectrale (3)

est celui des valeurs propres decroissantes

k°) > kl) > • • > l(n) > • • > '(a+i) > • • • > ^(m+2) > • • • •

Mais on a, dans un autre ordre, ce qui ne fera plus de doute:

2 2 ai ' H (1 a«'2 jQ. (1 ~ •

a i l a i=o

Les a et les b sont des nombres reels, les / peuvent etre
complexes.

On sera done assure de ne pas rencontrer de residu si le

produit El est nul et d'en rencontrer un k un rang transfmi
quelconque si II 7^ 0. II ne faut pas confondre II avec ® de

nos anciennes notes. Les relations (9) s'interpretent geometri-
quement.

f f0 se decompose en: 1° un element b0f° suivant l'element

propre f° de l'operateur A2 et 2° un reste f0 orthogonal ä /°; /J

se decompose k son tour en b^f1 element propre et f0 orthogonal
ä f° et f1, etc.;

6a/a element propre de A2
se decompose en

[ et /®+I orthogonal ä tous les f, f1, fx •
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Si cpa est 1'angle de /a et de /" defini par le cosinus reel positif
et inferieur ä 1'unite

cos (f, /«) on a aa cos <pa

II ne faut pas confondre les <pa avec les angles d'un meme
vecteur et des axes /a. On a:

^ aa ^ c°s2 9* (10) n=JJsin29a. (11)
a a a

Done s'il n'y a pas de residu h orthogonal ä tous les /", la
serie 10 est infmie et le produit II est nul. Les cpa ne tendent

pas assez rapidement vers y ; et les normes des restes

successes tendent vers zero

|| /«!| sin9o sin 9^

S'il y a au contraire un residu A ^ 0, les <pa tendent rapidement

vers y. Ceci dit pour le cas oü une infinite d'alpha

entrent en ligne, bien entendu.

Kurt-H. Meyer et Clement de Traz. — Methode de dosage et

enrichissement de la Phosphorylase de pomme de ierre.

L'enzyme appele Phosphorylase a ete recemment identifie
dans une serie d'organes animaux [1J: foie, coeur, muscle, etc.;
il a son representant dans le regne vegetal aussi: les travaux de

Hanes notamment, apres s'etre portes sur la Phosphorylase du

pois [2], se sont adresses ä celle de la pomme de terre [3], C'est

cette derniere qui fait l'objet de nos recherches.

La molecule del'amidon, soumise ä Faction de la Phosphorylase

de pomme de terre en presence de phosphore inorganique, se

scinde pour donner en premier stade Fester glucose-l-phospho-
rique, dit ester de Cori; cet eilet est reversible: Fester de Cori,

sous Faction de la Phosphorylase, reforme le polysaccharide
in vitro. S'agit-il de la Phosphorylase du foie, le polysaccharide
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